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Le 27 avril dernier, une nouvelle version du Portail International Archivistique Francophone 
(PIAF) (http://www.piaf-archives.org/) a été mise en ligne par l'Association internationale des archives 
francophones (AIAF). Utilisé par plus de 170 000 personnes en 2015, dont de très nombreux 
archivistes français, le PIAF est à la fois un espace virtuel de formation, d’information et d’échange 
dédié à l’archivistique, aux archives et aux archivistes francophones. 
 
Les trois volets du PIAF 

 
Le cœur du PIAF est constitué de trois volets complémentaires : le volet « Se former », le volet « Se 
documenter » et le voler « E-pro ». 
 
Le volet « Se former » permet d’accéder à une formation en ligne, libre et gratuite. Il s’adresse en 
premier lieu aux professionnels isolés, qui n’ont pas accès à des cours de base ou de perfectionnement 
ni à la littérature professionnelle. Il est aussi utilisé dans de nombreuses formations en archivistique 
données par les institutions d’enseignement et depuis quelques années dans le cadre du Stage 
Technique international des archives (STIA). Le PIAF peut également s’avérer utile pour des 
personnes qui souhaitent simplement s’initier à la gestion des archives, sans être pour autant des 
professionnels.  

Le second volet, intitulé « Se documenter », est constitué d’un ensemble de ressources documentaires 
destiné plutôt aux professionnels. Il comprend un annuaire des associations et des institutions 
d’archives, une bibliographie archivistique francophone, des textes et outils terminologiques, une 
banque de données iconographiques et une rubrique dédiée aux actualités. 

Finalement, le PIAF met à disposition un espace professionnel (baptisé « E-pro ») qui sert d’outil 
collaboratif et d’échange entre pairs. E-pro est une plateforme sécurisée dont l’accès est limité aux 
seules personnes inscrites. Les démarches pour s’inscrire sont simples : il suffit de remplir le 
formulaire en ligne et d’activer son compte après la validation par la webmestre. Actuellement, plus de 
1000 personnes participent à cet espace et plus de 80 groupes coopèrent sur divers sujets. 

La possibilité d’ajouter un quatrième volet, consacré à la recherche en archivistique est envisagée. 

 

Les principales nouveautés 

L’ergonomie de cette nouvelle version du site (Figure 1), conçue pour être utilisée tant sur les tablettes 
que sur les téléphones intelligents (smartphones), est plus dynamique et la navigation plus fluide. Les 
contenus, en particulier pour ce qui concerne le volet « Se documenter », ont été considérablement 
enrichis par un très riche blogue d’actualités ainsi que des galeries de photos et de vidéos ayant trait au 
métier d’archiviste. Pour ce qui est de la formation pédagogique, le module 9 Reproduction par 
microfilmage et numérisation a été complété et propose maintenant un point de situation complet sur 
la numérisation. 



 
Figure 1 – Page d’accueil de la nouvelle version du PIAF 

Source : http://www.piaf-archives.org/ 
 

La refonte a été l’occasion de doter le PIAF d’un nouveau module de gestion bibliographique (Figure 
2). Des fonctionnalités telles que l’indexation collaborative, l’ajout de notices sur l’archivistique par 
les usagers et la création de comptes individuels permettant de constituer des bibliographies 
personnalisées, de sauvegarder des recherches et de créer des groupes d’utilisateurs contribuent à faire 
du module bibliographique un espace collaboratif utile tant pour les étudiants et les professeurs que les 
professionnels et les chercheurs. Les usagers peuvent ajouter des commentaires sur les notices, 
partager les notices et configurer leur propre espace de recherche. Le module rend aussi possible 
l’export et l’import de notices bibliographiques en plusieurs formats de fichiers (EndNote, BibTeX, 
RTF, XML, etc.) selon les normes de présentation AFNOR ou APA ainsi que l’ajout de fichiers joints 
associés à la notice (par exemple, une copie d’un article en format PDF).  

 



 
Figure 2 – Page d’accueil du nouveau module bibliographie du PIAF. 

Source : http://www.piaf-archives.org/wikindx4/ 
 

La bibliographie du PIAF, composée d’environ 3500 notices bibliographiques sur l’archivistique, a été  
migrée vers Wikindx, un logiciel bibliographique libre et gratuit. Une mise à jour de la bibliographie 
est en cours afin de normaliser la présentation des notices bibliographiques et d’y intégrer les textes 
publiés depuis les cinq dernières années. Un système de veille pour les parutions archivistiques 
francophones a été conçu afin d’alimenter annuellement cette base de données bibliographiques. Plus 
de 60 sources documentaires – c’est-à-dire des revues, des sites web et dépôts institutionnels, etc. – 
provenant de plus de 20 pays francophones ont été identifiées. Un langage documentaire est en cours 
d’élaboration afin de permettre l’indexation des notices bibliographiques à partir d’un vocabulaire 
contrôlé.  

 

Perspectives d’avenir 
Le PIAF est un éternel chantier. Tant du point de vue technologique que du contenu, d’incessants 
travaux sont nécessaires pour maintenir le site et faire évoluer l’offre. Le dialogue avec les utilisateurs 
fournit des pistes de réflexion et permet de répondre au mieux à la demande, sans que cela soit 
toujours possible, précisons-le. Parmi les travaux en cours, signalons que deux modules vont 
compléter l’offre dans le volet « Se documenter », à savoir un module dédié aux référentiels métiers et 
description de postes et l’autre à la législation archivistique francophone. Divers modules du volet 
« Se former » sont en cours de révision. A terme, un MOOC (Massive open online course) pourrait 
aussi voir le jour en partenariat avec une institution d’enseignement au sein de la francophonie. Des 
discussions initiales à ce sujet ont eu lieu. Le Comité de pilotage n’oublie pas non plus la question de 
la certification, car la demande est forte dans ce domaine. Différentes pistes sont actuellement à 
l’étude. 

 
Un modèle ? 
Lancé à Tunis en 2005 lors du premier Sommet Mondial de la Société de l’Information, le PIAF est 
fréquenté par des archivistes d’un très grand nombre de pays. Bien sûr, il sert à la fois de trait d’union 
à la communauté des archivistes francophones et aussi de vitrine de leur savoir-faire et de leurs 
réalisations. Aussi, grâce au Portail, c’est toute l’archivistique francophone qui rayonne bien au-delà 
des limites de la Francophonie. Le PIAF deviendra-t-il un jour une source d’inspiration pour d’autres 
initiatives similaires? 


